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tres oblique dans l'atmosphere terrestre, une vitesse plus que
planetaire puisque, autrement, la gravitation terrestre lui
aurait impose une trajectoire beaucoup plus courbe. Sa trajec-
toire n'avait qu'une faible inclinaison par rapport ä la vallee
du Rhin.

Ces observations permettent de faire la supposition suivante:
si un meteorite de masse plus considerable, avec une vitesse
de deplacement extremement elevee, avait touche la surface
de la terre en trajectoire peu inclinee sur l'horizon, il aurait
creuse sur le sol mou un long sillon rappelant ce que nous

apercevons sur la lune, sur laquelle les meteorolithes arrivent
avec toute leur vitesse propre (augmentee encore par le champ
de gravitation de la lune) et nullement diminues par fusion,
combustion ou eclatement. Mais il est probable que la plupart
des meteorites arrivant dans le voisinage de la lune et de la
terre sont en quelque sorte captes par cette derniere.

M. de Saussure (Bale). — Contribution ä la Photometrie

photographique des etoiles.

(Le resume de cette communication n'est pas parvenu au
secretariat.)

M. Waldmeier (Zurich). — Sur les maxima secondaires de la
courbe des laches solaires.

La presente communication est un supplement ä un article
intitule « Neue Eigenschaften der Sonnenfleckenkurve », Astron.
Mitt. der Eidgen. Sternwarte Zurich, N° 133 (1935). II resulte
de ces recherches que l'ensemble de toutes les courbes de

taches solaires forme une famille ä un parametre, le parametre
etant l'ordonnee au maximum RM. II convient de faire remar-

quer que ce resultat a ete obtenu en schematisant legerement
les courbes des taches en ce sens que, entre le minimum et le

maximum, la courbe etait tracee avec une ascension monotone
et que, du maximum au minimum, la courbe etait tracee avec

une descente monotone. Ceci supprime en particulier les maxima
secondaires qui se trouvent presque partout.
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Dans la presente note, nous avons cherche ä trouver aussi
des lois se rapportant aux maxima secondaires. Tout comme
le parametre principal RM determine Failure generale des

courbes des taches, on pourrait supposer que les maxima
secondaires seraient determines par un parametre secondaire.
Une autre supposition consiste ä admettre que RM determine
non seulement Failure generale, mais encore le detail de ces

courbes. Dans ce cas, il s'agirait d'une famille de courbes ä un
parametre non seulement en premiere approximation, mais

encore dans des approximations superieures. G'est precisement
cette derniere possibility qui semble se presenter, comme les

quelqqes exemples suivants vont le montrer. 1° Les petits
maxima de 1883 (RM 75) et de 1928 (RM 78) se trouvent
accompagnes chaque fois, sur la partie ascendante, de deux
maxima secondaires ä d'es intervalles de 24 et 17 mois avant
le maximum principal; on trouve en outre un maximum
secondaire 14 ä 15 mois apres le maximum principal. 2° Les

maxima moyens de 1860 (RM 98) et de 1894 (RM 88) ne

sont accompagnes que d'un maximum secondaire 52 mois

environ apres le maximum principal. 3° Les maxima tres
intenses de 1837 (RM 147) et de 1870 (RM 140) sont

accompagnes d'un maximum secondaire 27 mois apres le

maximum principal.
La constatation que les courbes des taches forment une

famille ä un parametre permet, immediatement apres chaque
minimum, de faire des previsions pour l'activite solaire de la

prochaine dizaine d'annees. Les previsions provisoires pour le

prochain maximum sont: RM 90 ä100; epoque du maximum:
1938, 7.

Hilda Schaumann (Davos). — Denombrements d'ions faits a

Claris par le fcehn et dans d'autres situations meteorologiques.

(Communication de l'Observatoire physico-meteorologique de

Davos.)

De novembre 1933 ä mai 1934, d'octobre ä decembre 1934

et de mars ä mai 1935, des denombrements d'ions ont ete
executes ä Glaris (Hopital Cantonal) dans le cadre des recherches
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